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diesem Grund hätten sich die Anmerkungen zur Methodik, die Schmidt
mehr aus dem sozialwissenschaftlichen Bereich entnehmen möchte, erübrigt.
Die sorgfältig edierte Studie ist indes jedem Hispanisten oder Hispanophilen
zu empfehlen. Sie werden sich nicht zuletzt die zuweüen ausführlich zitierton
Quellentexte in der Originalsprache und in einer vorzüglichen Übersetzung
gut gefallen lassen.

Hinterkappelen bei Bern Paul H. Ehinger

Die frühsozialistischen Bünde in der Geschichte der deutschen Arbeiterbewe¬

gung. Vom «Bund der Gerechten» zum «Bund der Kommunisten» 1836 bis
1847. Ein Tagungsbericht. Bearb. u. hg. von Otto Busch und Hans
Herzfeld. Berlin, CoUoquium-Verlag, 1975. XV, 204 S. (Beihefte zur
Internationalen wissenschaftlichen Korrespondenz zur Geschichte der
deutschen Arbeiterbewegung, 2.)

L'importance des premiöres organisations socialistes et communistes
allemandes avant 1848 no se mesure pas ä leurs effectifs ou au poids dont
eUes auraient pesö sur les övönements d'alors; ce qui fait leur intöret, c'est
le röle qu'elles ont jouö dans le döveloppement meme du mouvement
ouvrier et de ses thöories. En effet, ces petits groupes qui se forment,
au sem de l'ömigration ouvriere allemande, en France, en Suisse, en Angle-
terre et en Belgique, vont, en quelques annöes, donner naissance ä toute
une sörie d'organisations et devenir le Ueu de discussions d'un niveau
remarquable, au coure desqueUes s'effectuera une clarification thöorique qui abou-
tira au fameux Manifeste du Parti communiste. Durant ces derniöres döcen-
nios, de nombreux documents et travaux ont vu le jour, qui permettent de
se faire une idöe plus pröcise de ce processus historique. Aussi, le Symposium

international consacrö ä cette question, qui s'est tenu ä Berhn-Dahlem
en 1973, venait-il ä son heure pour faüe lo point, ötablü un premier bilan
et suggerer de nouveUes düections de recherches.

Premier point, l'aspect dömographique de ces mouvements migratoires
qui döbutent vers 1820 pour atteindre leur plus haut point dans les annöes
1830 et 1840. Jusqu'ä prösent, on ne dispose pas d'ötudes statistiques et
sociologiques de ces migrations, les historiens s'ötant principalement at-
tachös ä l'aspect politique, alors qu'en fait, les vöritables röfugiös politiques
ne durent guöre döpasser 1% de tous les ömigrös allemands dans l'Europe
d'avant 1848, comme l'indique Jacques Grandjonc, l'auteur du prineipal
rapport sur la question.

Deuxiöme point ä l'ordre du jour: les organisations de ces ömigrös, des
sociötös seerötes röpublicaines du döbut aux associations ouvriöres socialistes
et communistes. Troisieme partie: les courants d'idöes au sem de ces
organisations, leurs heurts, le passage au communisme de Weitimg, puis de Marx
et Engels. Aux rapports gönöraux consaerös ä divers aspects de ces questions,
s'ajoutaient quelques Communications ä caraetöre plus monographique: sur les
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AUemands ä Bruxelles, Moses Hess, Wilhelm Friedrich Schulz, qui vöcut en
Suisse avant et apres 1848, en prit la nationaUtö et a ötö bien nögUgö

par l'historiographie. Regrettons ä ce propos que le coUoque n'ait pas
portö plus d'attention aux activitös des artisans allemands dans notre
pays; eUes auraient mörite plus que ce qui s'en est dit dans les difförents
rapports et dans la discussion (il y avait bien un participant venu de Suisse,
mais il a gardö un mutisme total).

Comme il ne peut ötre question de rösumer les rapports, souvent fort
riches, nous nous bornerons ä mentionner plus particuliörement ceux de

Jacques Grandjonc (France), dont on retiendra 1'exceUente synthese sur les
luttes idöologiques au sein de la Ligue des Justes; de E. Schraepler sur
les sociötös secretes et les döbuts du mouvement ouvrier avant 1848, qui a
soulevö une interessante discussion sur le caractere de ces organisations
et les traditions nationales ou exemples ötrangers dont eUes ont pu s'inspirer;
de l'histoirien israölien Shlomo Na'aman, qui, döbordant le cadre chronologique

du coUoque, a traitö du problöme de la continuitö du mouvement
socialiste de Weitimg ä la fondation de la premiere Internationale. C'est
peut-etre autour de cette question que s'est döroulö l'un des debats les plus
interessante. Cette continuitö ne semble plus contestöe par personne.
Cependant, certains, teile l'historienne social-dömocrate Frolinde Baiser, distin-
gueraient volontiere deux traditions: l'une, nee en AUemagne möme et qui
connait son apogee en 1848, essentiellement dömocratique, s'inspirant de la
Döclaration des Droits de l'Homme de 1793 adaptee par Ch. Teste; l'autre,
fondamentalement difförente, nöe dans l'ömigration et trouvant sa forme la
plus achevöe dans le Manifeste du Parti communiste. Mais, cette dömons-
tration souleve de nombreuses objections et ne semble guöre avoir en-
trainö la conviction des participants; comme le relöve Na'aman, il n'y a, en
1848, aucune contradiction entre les 17 revendications du Parti communiste

et la Döclaration de 1793: les deux textes demandent la röpublique
une et indivisible. Parmi les autres points ayant donnö lieu ä d'intöres-
sants öchanges de vue, relevons l'importance de la question religieuse, l'in-
dividualisme prö-anarchiste des Jeunos AUemands, l'influence de l'ömigration

sur la naissance du sentiment national

Oenive Marc Vuilleumier

Michelle Perrot, Les ouvriers en greve. France 1871-1890. Paris - La Haye,
Mouton, 1973. 2 vol. in-8°, 900 p. (Ecole pratique des Hautes Etudes,
VI« section, Centre de recherches historiques. Civilisations et Sociötös, 31).

Voilä certainement l'un des meiUeurs livres d'histoire sociale de ces der-
niöres annöes. Avec les ouvrages de Rolande Trempö sur les mineurs de
Carmaux et de Claude WiUard sur les Guesdistes, il constitue une
contribution essentieUe ä la connaissance du mouvement ouvrier francais et de

son histoire. Cependant, une ceuvre de cette valeur fait regretter qu'eUe ne
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